
LE PRIX COURANT.

St-Cyrille de Weîîîover-L.e lot 102 ave.
bàtisses.

Ventie le 15 mal, à mlidi à la porte (le
l'église paroissiale.

.lîs. RtostIli.eîIg vs .lcsepîh Pal.
Notre-Damle duî lion oîsi-klot 337
Vente le 1,e nmai, à 10 htures a. ma. à ta

porte (le Fé(gîlise î t uisslale.
4 District de Joliette

D)am-e Azilda vairl~ ' Stanuislas La-
rivière.

aveclith'.
Ve-llte le 14 niaI, à 111 heures a. m. ail
i-e-ail dul shérif.

District de Québec
La Coilp. dei la paroisse St-Sylvestre

Si-S-lvPi îe-Lelot 39.
Vente le- 17 mai, à 111 heurles a. n.. à la

ptrtî- île F*égI is:- aîsi e
District de Rimouski

Nazal iet Fol tiv'r vs ('anill le Gîîav.
St-II-r*:'ii .IîReI)h Labire il*An .qui-les

lUAs 26,. 29 e-t .11I, avec .t.s:
Ventie le 1. miai, à 111 ht-tirts a. m. à la

perte (le- l'église paroissiale.
D'strict de St-Français

Dame- Aîîtîa *Faî-lif vs Blernardl [est-o-

Slt h ok -e loti 892, sit iiIl rue
N\Vin'lsol., avec hâtisses.

V'ente le 14 mi.à 1 heiîs a. ni. auî
bn-:s'aî îIli shérif.

District de Trois-Rivières
Sz:mcît' ll:îîîî'lî'- vs NSI.r(:,lîîtti
SI-Alexis <dos Nolts-ýl lialie,(1 lm

3611i a vec- bAlisses.
Vente Iv1< 15 mai. îà liih'îî' a. 1ni. «à la

Ilîri' dei I églisi- pa roisiale.

Cari gîtan.
Slîawvilîigaîi I"'ails--l.e lii 621;- 19, ave-

liâti isses.
V'eiîie le i1f niai, à Ili li'îîî cs a. iii. à la

r;t(le dc l'ýglis.- paroissialc.

UJNE FERME D'AUTRUCHES

L'~empi 1i (es 1< pllt's piouî -O1.ornr 1108

t-hait-il lx et nîos robîes, pul en faire îles
boas, îles vols ou îles collerettes, se î-éîaîîîl

île ])lits el' plus, et a'vec- raison, car rien
n'est à la fois pîlus sey'aît et plus c-baud
qIle <'e légei- froufrou île ducvet, caressant
et enc-adranît la figurîe fémnine.

Oni se sert île n'importe quelle espèêce île
plumne pourt Satisfaire Matdamîe la Mode:
coq, ptigeon, po0ule et oie domestique.
mouette ou grèêbe. Mais rien nie petit ri-
valiser avec les belles et longuîes lumes
d'autruche, les véritables reines entre
toutes!

Les commînerçants aivisésa avaient, depulis
longtemîps, expuloité ce goût ii, iniblic ]lutî
la plumie diautiruche en cî-éant dans l'Aîîîé-
î-lque 'diî Suîi, pîays originaire île t-et oi-
Seau, de grandes fertmes dl'élevage <l'où1
ils expédliaienit le pîrodluit dle leur i litelli-
gente entreprlise.

Encouragée piai- le suicès de cette ex-
Ploitation relativemntt facile et lieu t-oi-
teuse .un dle ces Sociétés d'exploitation
au Br-ésil, a eu l'heureuse idée dle trans-
pot-tel' ces oiseaux en Europe piontr les y,
acclinmater. égalemnît, et cette entrepiris.ce
a pleinement réussi. Du PaYs dut soleil, de
Nice, où la ferme complte Plus de deux

GEO. GONTHIER
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Il oti7 Cote de la Place d'Armes,. MONTREAL
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CCNSTITUBE PAR ACTE DU PARLEMENT

Capital tout payé.............. 14,400,0OU.OO
Fonda deo Réserve.............. 11,000,000.00
Prolice non Partagés ........... .159,831.14

BUREAU DES DIRECTEURS

Le Très lion. Lord Srathconà and
Mlount Royal, G.C.M.G., Président Honoraire

lion. Sir George A. Drunoesd, K.C.M.O.. Président
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IL B. A11gus, Ber . Sir W. C. Macdonald
Kdwurd Il. Greenaliields. Bor., R. G. Reid. er.

de S.n Olouston-Gérant Général,
A. Macuiier. nsp. chef et Surint. des Succursales.
Il. V. Mdereditht. Asst. Gérant et Gérant à Montréal.

C. Sweeny. Surinedant des succursales de la
Colombie Anglaise.

W. E. .9tavert. Surincenidant des succursales des
Provinces Maritimes.

P'. J. Hunier. Inispecteur N. 0. et Succnrsales C. B.
E. 1'. Winsiow, Inspecteur, Succursales Ontario.
D. IL. C'larke, Inspecteur duceurciales Provinces

Maritimes et Terre Neuve.
100 Succursales au Canada, aux Etats-Unis, an

Angleterre et à Terre-Neuve.

L.ondres, Ang.-46-47 Tbreadneedle St., E. G.. F. W.
Taylor. Gérant.

New York -31 Pine St , R. Y. Hetîden, W. A. Bog et
J. T. Moiineux, Agents.

t*1,t'..î.. J. M. Greatu. Gérant.
Spokane, Waah- Bank of Montreail.

St. JIohn's et lircly t-ove, (Bale des laies),
Terre-Neuve.

IIEiARTEMENTS D'EPARGNE1 dans chacune
des succursales Canadiennes olI les dépôt@ sont reçus
et l'intérêt alloué aux taux ordinaires.

t'iJiLEUO'IONS dans toutes le. parties du Doi-
nlon et (les Etats-Unis, faites aux meilleurs taux.

l.L'1RFlES lDE GILEDIT. négociables dans toutes
les parties du monde, émises aux voyageurs.

IIANQUIERS DANS LA GRANDE-BRETAGNE

Lnires- The B<ank of England. The Union of London
et Smith's Bank Ltd. The London sud
Westminster Bank Ltd. The National
P'rovincial Ba.nk of England Ltd.

l.iverliol-'lle Bank of Liverpol Ltd.
l'-oms-Tbe British Linen Co. Bank et succursales.

BANQUIERS AUX ETATS-UNIS.

New-York-The National City Bank. The Bank of
New York. N. B. A. The National Bank
of Commerce à N. Y.

Boston-The. Merebants National Bank: J. B. Moore
& Co.*

Buffalo-The Marine National Bank.
San Francisco-The Firat National Bank. The An-

9lo-Cs.lifornian Bank, Ltd.

BANQUE DE SAINT-HYACINTHE
Bureau Principal: ., St-Kyaointhe, P. Q.

CAPITAL PAYE-----------------129,515.00
RESERVE.... .... ... ...... 75,00.00

DIRECTEURS:
0. C. DESSAULLES, . Président.
J. R. BRILLON, . . . Vice-Président.

L. P. MORIN, V. B. SIG0'PrE,
M. ARCHAMBAULT, Dr E. OSTIGUY,
.105. MORINé, L. F. PHILIE,
B. L'HOMME, Inspecteur Caissier

pro-tempore. pro-tempore.

Succursales:
Drunimondiile, -- - J W. St-Onge, gérant.
St-Oéaire -.-......... M. N. Jarry. gérant
Furif,.............H. St-Amant, gérant.

.bril ------ J. F. Moreau, gérant.
L'Assomption -.-......... H. V. Jarry, gérant.

Correspondants : - Canada: Eastern Townships
Bank et ses succursales. Etats-Unis: New-York.
The liiret National Bank. Ladenbnrg, Thalmau
Go. Boston: Merchante Natioal Bank.

cents habitants, cette Société rayonne iléj ''
sur <'autres villes françaises et nmêne su,
l'Angleterre, bien que l'élevage en ce la
humide et bruîmeuîx offre plus de diffli!
tés que dans le climat sec et tempéré iI
la France méridlionale.

Nous avons eti la bonne fortune île \i
siter, à Aix-les-Bains, «une suiccursale cl,
la grande ferme de Nice où nous avons liii
conitempiler en toute liberté une soixati
taine d'oiseaux élevés là clans les meilliu
res condiltions possibles.

Le terrain une fois acquis, l'install;î
tion d'une ferme pareille est <les IcIti,
simples et des moins.coûteuses: il suffit.
pour Instituer un parc, <'entourer les vas
tes pelcuses, d'une étendue d'lin ou il.,
pdlsieurs hectares, dle palissades suffti
saturment élevées pour empêécher les ci
seau\î (le les franchir, de sorte qui- <li
qîîe coupile reste parqué dans son dornaiii-
piarticullier. On évite ainsi les qcîeteli',
entre les différents ménages, les iîâît'.ý

sur-touît étant d'humeur assez agressivv
Auîcun abri pour la nuit n'est exigé,Iv
oiseaux se couchbent, chaque soit*, Suîr 1:î
terre, sans même avoir besoin d'une litié~
re le piaille. Un vaste hangar leur <'-i

construlit à Nice pour la saison dles plies:'
à Aix, où les autruches ne font quîe lis
sel- l'été, on avait juîgé inuitile (le îîîendrf
la mioindre pîrécaultion potur leur si lité. <'I

moins etncore pouîr leur confort. l'lie ;iii
ge assez longue pour contenir la nourri
ture miélangée de foin bat-hé et île son. iii

haquîet d('eau et cua petit tas (le caillou \

suffisenît ampîlenment pour l'entr-etien do
la bête; il est évalué à 12 cents liar jc.iir,
Les cailloux sont lin élémienit inîlisiensa.
Ie (le la nou rritulre dle l'autrnu-lie :i'
sont etîx qui idonnenît à la coque île Flî'i
la solidité nécessaire, et rienl n'est pii-
vrai quîe ce dlit-ton, qujelquiefois cpPiillîié
ltn hommne t rès bien piortanît quti petlit ti ii'
manger : *I a un estomac aîti-l'
t-ar l'oiseau dévore et digère tout re qi1

lui tonmbe sous le ber: feuîilles vertes i I

moi-tes. herbe-, paille, bois, paplier, gi-
os. etc.

Sous le r-apport de la longévité, l'atti ]il
chie est une îles bêtes les lus faNvorist-'-
Elle atteint facilement Gu à Su) ans, et -Y-
ne cesse île fournir dles plunmes noîlveill
jusqu'au momtent dc sa mort. Detux l'i-
par an on les lui arrache î~tlê.tî:
au pîrintenmps et en automne, et il est il.

cessaire d'agir ainsi pour consel-ver ;lr

plumes touîte leur souîplesse. 'Mais il
sans dire que la bête ne se laisse pas lai:

bénévolement.
il faut dont- luti nmettre la tête dlans I'I

sac solidenment attaché au t-ou, et île in-

me quî'elle ne craint plus, à l'état lil'
la poursuite du chasseuîr lorsqcî'elle aii
sa tète dlans in fourré dle brouîssailles.
même elle se laisse arracher doclleill
ses plumes, mine fois qu'on l'a privée de
vue.

Les pîlus belles plumes blanchles
fournies par les ailes-, elles atteignet'l


